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Avant de lire vos Eco-Fiches de Guinée Bissau

%

En faisant ces "Eco-Fiches", notre intention était de fournir aux visiteurs
arrivant en Guinée Bissau un document qui les aiderait à mieux comprendre la
diversité des caractéristiques naturelles et humaines qui font que ce pays est
unique.

Nous ne voulions pas faire un guide de plus sur les animaux, les oiseaux, les

foutumes et la cuisine locales mais plutôt un compagnon de voyage qui
ourrait s'adapter à vos souhaits et votre fantaisie du moment. C'est pour cela

que nous avons choisi le principe des fiches qui peuvent être classées
librement et mélangées à volonté. En fait, ces fiches sont particulièrement
pratiques parce qu'elles peuvent être utilisées de nombreuses manières. Vous
pouvez écrire vos propres notes au dos, les afficher, les envoyer comme des
cartes postales, les garder en souvenir, les offrir, sélectionner celles qui
conviennent à telle ou telle visite, etc.

Nous souhaitions que ces fiches soient agréables à regarder et à toucher afin
d'attirer l’attention et servir d'ambassadrices de la Guinée Bissau quand vous

les ramènerez dans votre pays. Les compliments que recevons nous

permettent d'être satisfaits de notre travail. Ceci d'autant plus que tout, de la
conception à l'impression, a été fait en Guinée Bissau avec le matériel et le
personnel disponibles.

Nous espérons que ce petit guide rendra votre séjour encore plus agréable

Pour davantage d'informations :

UICN
AP 23 Bissau codex 1031
Guinée Bissau, Afrique

Le produit de la vente de ces fiches sera utilisé pour en produire de nouvelles
ms

Consultez les Eco-Fiches sur Internet à www.uicn.org, à la page Guinée Bissau o~o
et à www.bissau.net.

Disponibles également en anglais



Le numéro correspond à un endroit sur la carte.

Il est aussi mentionné dans le texte d'autres
fiches qui y font référence

Le sujet traité par la fiche

La région concernée

Le thème de la fiche

Un texte intéressant, adapté
à la Guinée Bissau et à la
zone que vous visitez, qui
contient des informations

que vous ne trouverez
nulle part ailleurs !

> Texte
Tous les thèmes traités

par les fiches :

Plantes, mammifères, gens,
oiseaux, poissons, reptiles,

insectes

i m

Qui a fourni le financement et
le travail nécessaires pour

produire ces fiches



Caïlcedrat

Description

Créole : Bissilom
Foula : Polmagos
Famille : Meliaceae
Nom sc. : Khaya

savanes et forêts

Distribution

senegalensis

Ce bel arbre est présent le long de hombreuses routes du pays. Arbre atteignant 35
m, au fût sans branche jusqu’à plus de 10 m, d'un diamètre dépassant 1 m.

Immense cime. Pas de racine en contrefort. Ecorce brunâtre à gris foncé, écailleuse,
à tranche rouge, exsudant un peu de liquide rougeâtre. Fruits : capsules ligneuses
globuleuses de 5 à 10 cm de diamètre, qui éclatent en 4 lobes avec chacun une pile
de graines.

Utilisations

Menuiserie/Ebénisterie : le bois se compare tout à fait au véritable acajou américain.
A l’état frais, il est rouge brun clair, mais il fonce rapidement. Le bois sèche et se
travail facilement. Il donne une très belle surface, même laqué. On l’emploie en bois
massif pour les meubles, les cadres de fenêtres et de portes, les mortiers.

Médecine : Ecorce : utilisée sous forme de décoction et d’infusion dans de l’eau
froide, contre la fièvre. La décoction ou la pulpe de l’écorce avec du miel, est un
médicaement purgatif utilisé contre les troubles des menstruations et comme

abortif. Egalement utilisée pour traiter le paludisme (idem graines), la syphilis, les
troubles gastriques et comme vermifuge.

Feuilles : utilisées sous forme de décoction et appliquées sur les plaies
et ulcères.



Créole :

Foula :

Famille :

Nom sc. :

Distribution

savanes forestières

Description

Po di Sangue
Bani
Fabaceae/

Papillonaceae
Pterocarpus
erinaceus

Arbre de 12 à 15 m de haut avec un fût droit et une couronne ovale ou ronde
projetant peu d’ombre. Ecorce brune noireâtre, très écailleuse exsudant une résine
rouge translucide (justifiant l’appelation “Paû de Sangue”) qui durcit vite à l’air.
Rameaux très pubescents.

Menuiserie/Ebénisterie : Bois rouge brun, très dur, résistant aux termites, très
durable, utilisé dans la construction des maisons, usage ménager et agricole,
confection de xylophones et de masques.

Médecine : Ecorce : la décoction de l’écorce, astringente, est utilisée contre la

dysenterie et les troubles urinaires. Brûlée, pulvérisée et appliquée sur les plaies,
elle favorise la cicatrisation. Séchée et pulvérisée avec la noix de cola, elle est
prescrite comme fortifiant pour le rétablissement après les maladies graves.

Feuilles : utilisées en infusion/lotion pour le traitement de la fièvre.

Divers : La sève fournit en séchant une résine rouge (“Kino") qui, pulvérisée, sert à
satiner les étoffes. Le bois des racines et du tronc fournit aussi des colorants.



Mimosa

pourpre

U. et

Nom courant : Mimosa
pourpre

Créole : Faroba
Foula : Nere
Famille: Mimosaceae
Nom sc : Parkia

biglobosa

Distribution

savanes forestières

Description

Grand arbre de 15 à 20 m de hauteur, avec une large cime étalée en parasol.
Floraison et maturité des fruits ont lieu pendant la saison sèche. On reconnaît alors
facilement les boules de fleurs rouges ou oranges suspendues à de longs
pédoncules (jusqu’à 30 cm).
Fruits : longues gousses d’environ 45 cm, suspendues en grappes aux réceptacles
des fleurs en forme de massues. Ces gousses s’ouvrent à maturité sur l’arbre et
contiennent de nombreuses graines noires, aplaties, enrobées dans une pulpe riche
en saccharose.

Utilisations

Médecine : Ecorce : la décoction de l’écorce est utilisée dans les bains contre
la fièvre et la jaunisse; dans l’eau chaude utilisée contre les maux de dents. L’écorce
mélangée avec le jus de citron est utilisée pour le traitement des plaies et des
ulcères.

Fruits : ont une action antidiurétique, utilisés en Europe comme

alimentation diététique. La pulpe des fruits, préparée avec du miel est une boisson
fébrifuge pour les enfants. Les fruits non mûrs provoquent en revanche des coliques
violentes.
Alimentation : La pulpe fraîche est douce (jusqu’à 60 % de sucre) et comestible;
fermentée, elle constitue une boisson rafraîchissante. Les graines, riches en sucre et
matières protéiques, constituent dans certaines zones un aliment important.
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Kinkéliba

Distribution

Savanes et forêts. Forme souvent des

peuplements purs denses. Sa présence
indique des sols très défavorables,
incultivables.

Description

Créole : Buco
Foula : Kenkeliba
Famille: Combretaceae
Nom sc. : Combretum micranthum

Arbuste ou arbre atteignant 10 m de hauteur, dont les rameaux rouge brun s'élancent
sur leur support jusqu'à 20 cm. Feuilles vert clair vif dans la jeunesse, devenant
typiquement rouille, visibles de loin pendant la saison sèche. Fruit : rouge brun à 4 ailes
de 12 à 14 cm de diamètre.

Utilisations

Alimentation : les feuilles sont utilisées dans beaucoup de pays comme thé
rafraîchissant, mélangé avec beaucoup de sucre.

Divers : fournit bois de chauffe et charbon de bois. Pousses utilisées pour la
construction des huttes, le tressage des corbeilles, la confection de lits...

Médecine : plante recommandée contre la maladie appelée "fièvre de l'eau noire" et qui
se manifeste par l'apparition de sang dans l'urine

Feuilles : utilisées en infusion pour le traitement de la fièvre bilieuse et des
troubles du foie.

Fruits : pulvérisés avec de l’huile, servent de pommade pour les enflures et les
abcès d'origine syphilitique.

Racines : utilisées en infusion comme fébrifuge, en décoction comme lotion
contre la fièvre et le lumbago.



Créole : Cabacera
Foula : Boé
Famille : Bombaceae
Nom sc. : Adansonia digitata

Distribution

Régions subhumides et semiarides. Ne
pousse pas en forêt tropicale humide
(Cantanhez).

Description
Arbre au tronc immense (jusqu’à 6 m de diamètre et 30 m de hauteur), aux branches
puissantes ressemblant à des racines (ce qui accrédite les croyances africaines quel’arbre tire grâce à elles sa force du ciel). Les jeunes arbres ressemblent à des
bouteilles élancées, dans les bouchons desquelles on aurait piqué les rameaux. Arbre
dénudé en saison sèche. Tronc exsudant de la gomme. Ecorce tendre. Fleurs de 15 à
20 cm de diamètre suspendues à des ficelles (jusqu’à 1 m de longueur) qui supportent
plus tard le fruit. Pollinisation : principalement par les chauve souris qui vont de fleur
eu fleur se nourrissant de nectar.

Utilisations

Plus de 30 utilisations répertoriées dont voici quelques exemples :
Alimentation : Feuilles : fraîches = excellent légume, séchées et moulues =

Pgrédient de nombreuses sauces (riches en calcium et fer).
Pulpe des fruits (pressée ou séchée), avec de l’eau = boisson

rafraîshissante (riche en vitam. B1 et C).
Divers : fourrage pour le bétail (feuilles), tressage (fibres de l’écorce), teinture rouge
(racines).
Médecine : Ecorce : substitut de la quinine dans le traitement du paludisme (matière
active : adansonine).

Feuilles : séchées et pulvérisées accélèrent la respiration et préservent
des troubles des reins et de la vessie. En décoction utilisées contre les maladies des
yeux et des oreilles. Triturées, utilisées contre l’inflammation cutanée suite à la
morsure d’insectes.

Graines : une décoction des graines rôties sert à traiter la dysenterie et les
mêmes graines pulvérisées sont utilisées contre les maux de dents.



Lingué

Créole : Po di Conta
Foula : Lengué
Famille: Caesalpinaœae
Nom sc. : Afzelia

africana

Distribution

Arbre de transition entre la forêt sèche et la forêt humide (Cantanhez). Présents
des forêts denses sèches aux forêts claires.

Description

Grand arbre au fût assez droit. Couronne formée de branches tortueuses. Ecorce
brun rougeâtre ou jauneâtre. Tranche épaisse de 1 cm environ, de couleur jaune
brun moucheté de blanc. Les fleurs sont mangées par les roussettes (grandes
chauves souris). Fruit : gousse épaisse caractéristique à grosses graines noires
oblongues. La plante est traditionnellement considérée comme un arbre mystique
et souvent choisie comme arbre à palabre.

Utilisations

Menuiserie/Ebénisterie : Bois à grain grossier séchant sans se déformer ni se
fendre, mais lentement. Bois dur et lourd devenant rouge à la lumière. Utilisé pour
les constructions lourdes et durables : ponts et ouvrages portuaires, construction
navale, traverses, menuiserie d'extérieur particulièrement exposée aux

intempéries.

Médecine : L'arbre présente de nombreux usages en médecine locale (traitement
de la fièvre, des maux de ventre, de la dysenterie, de l'asthme, de la bronchite, de
l’hypertension, de la maladie du sommeil, du tétanos, de la lèpre). Les graines
sont en revanche un poison violent.

«sddcUICN
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La Culture
du Palmier
à huile

Distribution

Le palmier à huile (créole : palmeira
denden, foula : tchebe) très répandu dans
toute la zone tropicale humide d'Afrique est
une des rares espèces de plantes
alimentaires originaires d'Afrique.

Utilisations

Les fruits du palmier à huile (rouges, de 2 à
5 cm de long) se présentent sous forme
d'une grosse grappe unique sur chaque
arbre. Ils permettent d'obtenir :

Huiles : - huile de palme, de couleur rouge, est extraite du mésocarpe du
fruit pulpeux par chauffage/pillage. Cette huile rouge est très riche en acides
palmitique (acide gras saturé), oléique et linoléique (insaturés), ainsi qu’en vitamine A.
L’huile de palme n’est pas consommée seule mais elle constitue la sauce ("chabeu")
qui accompagne les aliments riches en amidon, notamment le riz (fiche 9). Fait l’objet
d’un commerce important en Guinée Bissau, mais aussi avec le Sénégal et la
Gambie.

- huile de palmiste, incolore, est extraite de la graine elle même qui
Ipst enfermée dans un endocarpe très dur qui doit être fendu et pressé. Les villageois
"ne possédant traditionnellement pas de pressoir, les graines sont parfois vendues à
des entrepreneurs de trituration.
Dans le monde, les principaux pays producteurs sont : Nigéria, Zaïre, Indonésie,
Malaisie, Côte d'ivoire. Les principaux utilisateurs sont : Etats unis d'Amérique,
Royaume Uni, France, Allemagne, Italie.

Vin de palme (ou "malafu") : issu de la fermentation de la sève receuillie à la base des
inflorescences mâles et femelles après les avoir incisées. Si sa fermentation n’est pas
trop avancée, le vin de palme constitue une boisson nutritive riche en vitamine B. La
production du vin de palme est exceptionnelle en région musulmane, à cause des
interdits religieux. Elle est traditionnellement l’oeuvre des ethnies pepels et mandjakes
(fiche 24).
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Corubal
La culture de
l'anacardier

Distribution

L’anacardier (créole : Catjù, foula : cajudje)
est une plante alimentaire originaire du littoral
atlantique de l'Amérique du Sud (Brésil,
Antilles).

Economie

Au cours des 20 dernières années, le
gouvernement de Guinée Bissau a largement
encouragé la culture de rente de la noix de
cajou destinée à l'exportation. Aujourd'hui le
pays peut se prévaloire d'être le 4ème
producteur africain (derrière le Mozambique,
la Tanzanie et le Kenya) avec une production
annuelle de 20 000 tonnes de noix.
La noix de cajou représente ainsi la 2ème
ressource du pays après la pêche industrielle.
Pourtant, ces bons résultats ne doivent pas
occulter les problèmes liés à cette production:

1. anacardier = marqueur de propriété foncière (fiche 19)
2. dévaluation constante de la noix de cajou
ex : en 1987 dans la région de Bambadinca, 1 kg de noix s'échangeait contre 2 kg de
riz; aujourd'hui il faut 2 kg de cajou pour 1 kg de riz
3. noix de cajou de Guinée Bissau d'une qualité inférieure à celle de ses

concurrents

Utilisations

Le fruit de l'anacardier ("noix de cajou") est suspendu à un pédoncule renflé en forme
de poivron rouge ou jaune ("pomme de cajou") :

- Noix de cajou : grillée sur feu ouvert ou dans l'huile, elle constitue un aliment
savoureux
- Pomme de cajou : riche en vitamine C, elle est consommée séchée (comme la
figue), en boissons ou confitures. Permet également de fabriquer un alcool très fort,
"l'alcool de cajou".



Le riz chez les
populations
islamisées

Le riz, cultivé dans tout le pays, est la
principale culture vivrière en Guinée
Bissau. Il convient de distinguer :

1. le riz pluvial de plateau pratiqué
par les populations islamisées foulas et
mandingues (fiche 24)
2. le riz de "Bolanhas" :
- riz de mangrove pratiqué par les
Balantes (fiche 24), population animiste
- riz de "Bolanha de água doce" (eau
douce) de bas-fonds au niveau des Talas"
(savanes herbacées humides) pratiqué par
les populations foulas et mandingues

La culture de riz de plateau (ou riz
"pam-pam") exerce une forte pression sur

l'environnement car elle nécessite un

défrichement important (1). En outre, le riz
est une plante très exigeante qui tend à
épuiser rapidement les sols.

Or, si les rendements en riz sont satisfaisants, la culture sur la même parcelle est
fréquemment pratiquée pendant 3 ou 4 ans de suite. Ces itinéraires agricoles
dégradants doublés bien souvent de temps de jachère (action de laisser le sol sans
culture pendant une période plus ou moins longue afin de reconstituer ses réserves)
très réduits ne font qu'appauvrir les sols et les rendre rapidement impropres à toute
culture à venir. Rendements en riz : 300-800 kg/ha.

Il La culture du riz de bas-fond (2) peut être une très bonne alternative aux

fzières de pam-pam, dans la mesure où elle permet :
- de cultiver sur les mêmes parcelles jusqu'à 15 ans de suite
- d'obtenir des rendements en riz importants (2000-2500 kg/ha)

Pourtant, cette culture est confrontée à de sérieux problèmes venant de
l'amont, à savoir des plateaux :
- asphyxie hydrique par ruissellement d'eau de pluie depuis les terres défrichées des
plateaux
- asphyxie par sédimentation de sable dans les bas-fond (par le mécanisme
précédemment cité)
Ainsi, la gestion des rizières de plateaux et celle des rizières des bas-fond doivent
nécessairement se faire de façon conjointe en vue d’optimiser les rendements en riz
tout en permettant une protection raisonnée des ressources naturelles.
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Le Patrimoine
forestier en

péril

g» L'exploitation forestière est le principal et quasiment
i le seul secteur industriel de la Guinée Bissau. La

capacité de régénération des forêts est
r$áÉjj malheureusement inféneure au seuil théorique
gfflE d'exploitation.

Les menaces sur la forêt sont nombreuses:

1. la pression démographique
2. le développement des cultures de rente

JB&p/ yJ^^Hgr (noix de cajou (fiche 8), mangues...)
« fÇ® |S|| 3. la stérilisation des terres de "bolanhas" par

2? j S kÜ acidification ou salinisation

jr^r ■ Iw hieflümif 4. L’extension des surfaces cultivées grâce à
bMfibl Iwmc:, la culture attelée

5. les attributions de concessions foncières et l’installation de nouveaux

"ponteiros"
6. l’extension des surfaces cultivées en riz pluvial (fiche 9)
7. le besoin croissant de charbon de bois pour l’approvisionnement des villes

Outre la perturbation des écosystèmes du pays (rareté accrue des pluies dans
certaines zones par exemple, à l’instar du Sénégal), les difficultés de régénération des

nappes phréatiques en saison sèche, l’accroissement des problèmes irrémédiables
d’érosion des sols, la dégradation de la forêt conduira à la disparition d’essences
d’arbres caractéristiques de Guinée Bissau. Les espèces les plus menacées sont

Khaya senegalensis (fiche 1), Pterocarpus erinaceus (fiche 2) Afzelia africana (fiche 6)
et Borassus aethiopium.

Ainsi, l’écotourisme peut contribuer à la conservation du patrimoine forestier de Guinée
Bissau :

1. en permettant une sensibilisation des populations locales sur l’utilisation "non
consommatrice" des ressources forestières

2. en servant de trait d’union entre les différents acteurs de l’économie du pays
(professionnels, touristes, organismes de protection de la nature...)



Babouin
de Guinée

11 ri

PI
paa tm

PI
U;

Créole : Macaco cao

Nom sc. : Papio cynocephalus

Description

Longueur tête-queue : 50-110 cm

Poids : 15-35 kg Gestation : 6-7 mois

Animal actif le jour, dort sur un rocher ou un arbre la nuit. Espèce abondante en

Guinée Bissau, particulièrement dans les régions de Gabu, Bafata et les zones de
forêts (berges du Rio Corubal, Cantanhez). Apparemment absent de la région de
Cacheu et du parc national de Casamance. N’est pas chassé dans les régions
musulmanes à cause des interdits religieux, mais est tué pourtant, à l’occasion, pour
défendre les cultures (dévoré par les chiens). Vit en clan. Pendant les déplacements,
les jeunes mâles marchent en premier, suivis par les femelles, les petits et enfin les
vieux mâles avec les mères et les tout petits. A l’annonce d'un danger les vieux mâles
vont au devant et se battent, bientôt suivis par tous les autres mâles adultes. Le
babouin est un redoutable adversaire car il est agressif et a de fortes canines. Ouïe et
vue excellentes (voit les couleurs), odorat fin. Prédateurs : Panthère principalement,
plus rarement Lion, Lycaon, Crocodile, Python.

Alimentation

Omnivore. Graminées, plantes herbacées, racines, bulbes, graines, feuilles, fruits,
écorces, plantes cultivées, insectes, araignées, crustacés, oeufs, lézards, jeunes
antilopes, autres singes, cannibale à l’occasion.

Voix Traces

Vaste répertoire :

1. aboiement très fréquent (avertissement, excitation)
2. grognements fréquents (satisfaction, avertissement)
3. "ouak ouak” (satisfaction intense)
4. “ooo ooo” des jeunes (faim, satisfaction, jeux)
5. “ik ik”(étonnement)
6. cris stidents (peur)



Patas

Créole : Sancho Fula
Nom sc : Erythrocebus patas

Longueur tête-queue : 50-75 cm

Poids : 4-13 kg

Description

Gestation : 170 j

Animal actif surtout le matin et le soir, dort la nuit. Espèce abondante en Guinée Bissau,
dans le même habitat que le Babouin de Guinée (fiche 11) : savanes et forêts claires.
Pourtant les deux espèces s’y sont adaptées de manières différentes et ne se

mélangent jamais. On le rencontre fréquemment le long des routes. Evolue parfois avec
le singe vert (fiche 13). Vit à terre, dans les herbes. Ne monte dans les arbres que pour
dormir et faire le guet. Vit en clan de 6 à 30 individus guidés par la femelle dominante.
En cas de danger les petits sont momentanément cachés dans les herbes. Court très
vite (50 km/h). Ouïe et vue excellentes, odorat assez fin. Prédateurs : leopard, hyène
(fiche17), aigle couronné.

TracesAlimentation

Fruits, graines, feuilles, pousses, racines, arachides dans les
aLakmma a! i iv aoi líe* forro nohû



Vervet

Créole : Sancho preto
Nom sc. : Cercopithecus aethiops

Description

Longueur tête-queue : 40-83 cm

Poids : 3.4-7.7 kg Gestation : 175-203 j
Photographie
Kol Medina

Animal actif le jour, dort sur un arbre la nuit. Espèce abondante en Guinée
Bissau, y compris sur certaines îles de l'archipel des Bijagos. Affectionne les
forêts claires, les savanes et les mangroves. Vit en groupe (généralement
familial) de 6-60 individus. Pendant la journée plusieurs groupes peuvent se
rassembler. Agressivité plus forte entre membres de différents groupes qu'au
sein d'une même famille. Se déplace souvent à terre pour se nourrir et vient
fréquemment dans les champs et les plantations où il fait de gros dégâts.
Grimpe bien, fait de grands bons d'un arbre à l'autre, nage bien.
Prédateurs : leopord, serval, babouin, caracal, crocodile, aigle couronné,
python.

Traces
Alimentation

Fruits, fleurs, bourgeons, pousses, écorces,
sèves, graines d'herbe, récoltes, insectes,
araignées, lézards, oeufs d'oiseaux, oisillons.

Voix

Par nature assez calme, mais :

1. cri territorial du mâle assez sec "kek kek kek"
2. pépiements et gazouillis
3. cris d'inquiétude

ddcUICN
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Potamochère

Créole : Porco Vermelho
Nom sc. : Potamochoerus porcuso 5cm

Description

Longueur tête-queue : 100-150 cm Poids : 70-80 kg Gestation : 120 j

Animal plutôt nocturne. Présent en abondance dans toute la Guinée-Bissau et plus
particulièrement en zone de forêt claire (parc naturel de Cacheu), ou dense
(Cantanhez). Plus rare en savane ouverte (zone de Boé). Endommage fréquemment
les cultures en retournant la terre pour manger racines et tubercules, et est de ce fait
considéré comme nuisible. Chassé pour sa viande autant par les villageois que par
les chasseurs sportifs (pendant la période de la chasse, présent au menu de
nombreux restaurants et campements). Vit généralement en groupe de 6-12
individus conduits par un grand mâle. Présence de vieux individus mâles solitaires.
Possède une ouïe fine et un excellent odorat. Prédateurs habituels : leopard et lion.

Alimentation

Racines, bulbes, graines, fruits, herbes, champignons, reptiles, insectes, oeufs
d’oiseaux, charognes.

Fèces

Etant omnivore ses fèces contiennent des restes
de diverses substances organiques. Deviennent
sombres avec l’âge.



Phacochère

Créole : Porco de mato
Nom sc. : Phacochoerus

aethiopicus

Description

Longueur tête-queue : 125-150 cm

Poids : 68-95 kg
Gestation : 160-170 j

11
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Animai actif le jour. Présent en abondance dans toute la Guinée-Bissau, mais évite
les forêts, la végétation dense et les pentes escarpées. Endommage plus rarement
les cultures que le Potamochère (fiche 15); néanmoins considéré comme nuisible.
Chassé pour sa viande à l’instar du Potamochère. Possède un esprit gréraire.
Partage souvent son domaine vital avec d’autres groupes. Le mâle défend la famille
avec ses canines. Présence de vieux mâles solitaires. Odorat et ouïe prédominants.
Vue meilleure que celle du Potamochère. Prédateurs habituels : léopard et lion.

Alimentation

Herbes courtes, racines, fruits, écorces tendres, insectes, petits animaux, charognes.

Fèces

En forme de boule, de couleur marron verdâtre.

Traces

4 doigts à chaque patte. Les doigts latéraux
ne touchent pas terre (comme pour le
Potamochère). La trace ressemble à celle du

potamochère, mais est plus mince et plus
pointue vers l’avant.

ddcUICN
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Guib
harnaché H

LI

Créole : Gaze/a pintada
Nom sc. : Tragelaphus

scriptus

Description

ongueur tête-queue::115-150 cm

Poids : 32-64 kg
Gestation : 200 j

Animal actif tôt le matin et tard le soir jusqu’à la première moitié de la nuit. Le guib
harnaché est l'espèce de mammifère la plus répandue en Guinée-Bissau. Présent
partout, même dans les zones à prédominance urbaine et agricole. Gibier très prisé
pour sa viande; subit de ce fait une chasse intensive dans certaines régions. Nage
bien et saute les clôtures jusqu’à deux mètres. Est très sédentaire. Les deux sexes

sont solitaires. La femelle vit en famille avec son petit et un autre jeune plus âgé.
Animal souvent en compagnie de babouins (fiche 11). Odorat et ouïe (grandes
oreilles) fins, vue moins bonne. Prédateurs habituels : serval, hyène (fiche 17),
léopard, plus rarement lion et crocodile.

A Samba Loba, depuis janvier 1998, un petit projet de réintroduction de guib
harnachés a étéê mis en route. Les animaux obtenus chez des particuliers à Bissau
sont visibles dans l'enclos temporaire.

Animal brouteur se nourissant de feuilles, bourgeons, pousses
plantes herbacées, légumes, fleurs, écorces de citrus. Lèche
chargées de minéraux.

Fèces

En forme d’amas, souvent
collés les uns aux autres.

Traces
1 1 J-

0 5 cm

et fruits d’arbustes,
les terres salées et
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Petit
Martin
Pêcheur
huppé

Alcedo cristata

Description

Longueur : 12 cm

Sexes : semblables

Immédiatement reconnaissable grâce à sa très petite taille et à son dos bleu. Peut être
confondu avec le Martin-chasseur pygmée (fiche 26), mais est pourvu d'un bec moins
aplati et plus long que ce dernier. Possède un trait blanc sur les côtés du cou, marron. Sa
tête, bleue, est surmontée d'une huppe érectile (à la différence du Martin-chasseur
pygmée) de plumes bleues aux rayures noires. Se tient généralement perché sur une
branche basse ou un roseau au dessus de l'eau.

Habitat

DDcyiCN

rréquent dans tous les points d'eau, de la petite mare aux grands fleuves. En revanche,
rarement présent près des cours d'eau forestiers (Rio Cacine).

Nidification

4-5 oeufs déposés dans un terrier creusé généralement dans une

Voix

Pépiement aigu assez peu sonore ("tip") émis au ras de l'eau.
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Wû
:ta Ombrette

Créole : Kacu-martel
Nom sc. : Scopus

umbretta

Description

Longueur : 60 cm Sexes : semblables

De couleur brune terne. La tête est prolongée à l'arrière par une huppe qui lui
donne une forme d'enclume typique. Est plutôt court sur pattes. Peu sauvage.
Possède un vol léger.

Ces oiseaux sont souvent représentés dans le folklore des peuples d'Afrique.
Les Mandingues expliquent la forme de la tête de la manière suivante: quand la
toute première ombrette est morte, son fils, refusant de la perdre à tout jamais,
ouvrit l'arriére de sa tête et y déposa le corps de sa défunte mère.

Habitat

Affectionne les marais, les rizières, les berges de fleuve et les mangroves.

Nidification

4-5 oeufs blancs. Le nid sphérique et d’un diamètre d'environ 1 m est fait de
branchages. Il est traditionnellement placé dans une enfourchure et parfois dans
un jardin.

Voix

Sorte de caquetage bruyant, de tonalité élevée.



■

Ta Vautour

palmiste

Longueur : 58 cm Sexes : semblables

De couleur blanche; ailes blanches et noires, large bande noire sub-terminale sur
la queue (à ne pas confondre avec l'aigle pêcheur qui a la queue blanche et le dos
noir). De couleur brune lorsqu'il est jeune. Cire et tour de l’oeil orange. Se perche
dans les arbres souvent bien en vue, seul ou par 2 ou 3. Peu sauvage.

Habitat

Généralement près de l'eau. Sa présence est conditionnée par la répartition du
palmier à huile (fiche 7) dont il mange les fruits (d'où son appellation de Vautour
palmiste).

Nidification

1-2 oeufs blancs tachetés. Le nid, volumineux, est perché sur un arbre élevé.

Voix

Sorte d'aboiement assez fréquent.
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Ignicolore

Créole :

Anglais : Red bishop
Nom sc. : Euplectes oris

Description

Longueur : 12 cm Sexes : mâle rouge écarlate et noir

De couleur rouge; ventre, couronne et côtés de la tête noirs. Ailes brunes, tout
comme la queue qui, cachée derrière les rémiges caudales apparaît rouge. Parfois
les mâles peuvent être oranges au lieu de rouge. Pendant la reproduction, les
Ignicolores mâles se tiennent en évidence au sommet des herbes. Le vol nuptial
est bondissant.

Habitat

Fréquente les plaines à hautes herbes, les régions agricoles de plateaux
(affectionne les champs de mil et de riz) comme la région de Bambadinca, les
zones innondables ("lalas").

Nidification

2-3 oeufs d'un bleu assez foncé, parfois parsemés de points. Le nid est

généralement tissé en forme de boule avec une entrée latérale, et accroché aux

herbes hautes.

Voix
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Tí
TàTà Martin-

chasseur

pygmée

Créole : -

Nom sc. : Ceyx picta

Sexes : semblables

Description

A peine plus petit que le petit Martin-pêcheur huppé (fiche 21). Ventre rouge
orangé, huppe (non érectile) et ailes bleues striées de noir. Côtés de la tête
violets. Souvent loin de l'eau, perché sur une branche. Peut néanmoins saisir des
insectes à la surface de l'eau.

Habitat

De la savane arbustive aux forêts dont il occupe les clairières.

Nidification

3-4 oeufs déposés dans un terrier creusé dans un talus ou une termitière.

Voix

Petit cri aigu.



WM Aigle
pêcheur

Créole : -

Nom sc. : Haliaetus vocifer

Description

Longueur : 65-75 cm

Sexes : semblables, mais femelle
plus forte

Poitrine blanche; abdomen châtain, queue blanche et dos noir. En comparaison, le
vautour palmiste (fiche 23) a les parties inférieures entièrement blanches et la
queue barrée de noir. De couleur brune quand il est jeune (difficilement
reconnaissable).

Habitat

Nidification

2 oeufs blancs. Le nid de grande dimension est construit non loin de l'eau, souvent
à faible hauteur. Il est réutilisé chaque année par le même couple d’aigles
pêcheurs.

Voix

"kiou (bref arrêt) kiou-kiou-kiou" sonore et de tonalité élevée.
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Corubal
Guinée-Bissau

Sinchá Lali

Sinchá Mamadu

Demba

Cansamange

Sinchá Canta

Campement de
Samba Loba

Rio Corubal 10 No Fiche

Savane herbacée humide ("lalas")
Forêt sèche claire — Chemins

Cours d'eauTerres cultivées

Terres en jachère/susceptibles d'être cultivées ddcUICN
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